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Les subsides

millions soit le double de ce que le député a obtenu au cours de
son mandat.

M. Rompkey: Vous n'avez pas signé deux ententes depuis
sept mois.

M. Crosbie: Je viens de dire au député que l'entente a été
approuvée par le Conseil du Trésor et par le Cabinet. Il nous
reste maintenant à la classer et à la parapher. Nous nous ren-
drons probablement à Terre-Neuve pour ce faire afin que le
député et tout le monde sache ce qui a été fait. Est-ce de la
négligence ou de l'indifférence?

Je ne sais pas combien de temps il me reste. Je vais me dépê-
cher de régler le cas de cette stupide résolution, de cette résolu-
tion plate, insouciante, négligente, grossièrement négligente,
inconsciente, de cette résolution dont le député devrait avoir
honte à tout jamais. Elle ressemble à la résolution qu'avait
proposée M. Pearson il y a des années, après que les conserva-
teurs eurent enfin été vainqueurs, et sa résolution proposait de
remettre le gouvernement aux libéraux. Voilà le type de résolu-
tion qu'on nous propose.

La modernisation de l'usine de Corner Brook, de la papete-
rie de Grand Falls, coûta 37 millions et la participation fédé-
rale sera de 5.6 millions. Les installations pour la pêche au
large de Marystown coûteront 11 millions prévus dans une
entente signée le 28 septembre 1984. Celles de Cow Head près
de Marystown, seront subventionnées à raison de 7.7 millions
par le MEIR. Je pourrais continuer, monsieur le Président. Il y
a aussi le gel des tarifs des conteneurs. On parle d'indifférence
et de négligence.

M. Rompkey: Monsieur le Président, j'invoque le Règle-
ment. Précisons que les fonds pour Marystown ont été puisés
dans ceux de l'entente concernant la péninsule de Burin que
nous avions conclue quand nous formions le gouvernement du
Canada. Dites les choses telles qu'elles sont.

M. le vice-président: Ce n'est pas un rappel au Règlement,
malheureusement.

M. Crosbie: Monsieur le Président, je sais que le député
ignore le Règlement. Comme lui et les députés de son parti
n'étaient jamais à la Chambre quand ils étaient au pouvoir, il
n'est pas au courant. Non, ce n'est pas un rappel au Règle-
ment. Il y a donc le gel des tarifs de conteneurs pour Terra
Transport que nous avons décrété il y a deux mois, contraire-
ment à la décision de la CCT. Pendant ce temps, nous conti-
nuerons d'aider la Ace Shipping Company. Est-ce là de l'indif-
férence ou de la négligence? Il y a aussi le Centre des congrès
de Saint-Jean. Je sais que le député déteste tout ce qui con-
cerne Saint-Jean. Nous savons que le député de Grand Falls-
White Bay-Labrador (M. Rompkey) était un ennemi de Saint-
Jean et de tout ce qui s'y rapportait. Il y a donc eu l'accord
concernant le Centre des congrès de cette ville. Cet édifice
coûtera 7 millions et le MEIR versera 1.7 million.

Il y a aussi les travaux d'adduction d'eau de Channel-Port-
aux-Basques. Le député a essayé de faire croire aux habitants
de cette ville que l'État paierait ces travaux, mais il n'a rien
fait dans ce sens. Après trois mois d'efforts, j'ai obtenu 6.5
millions du gouvernement pour construire le nouvel aqueduc
de Channel-Port-aux-Basques. Encore de l'indifférence? De la
négligence? C'est plutôt un miracle. Il y avait également la
construction d'un bâtiment polyvalent à l'aéroport de Saint-
Jean.

Pour ce qui est de la recherche et du sauvetage, les députés
d'en face se sont contentés d'installations insuffisantes pendant
des années. Ils n'ont rien fait pour les améliorer. Il leur impor-
tait peu qu'un accident ou un désastre se produise. Ils se sont
vautrés dans leur fauteuil libéral sans rien faire du tout. Et
maintenant, ils prétendent faire adopter une résolution qui
condamne le gouvernement pour son indifférence et sa négli-
gence envers la région de l'Atlantique alors que nous avons
amélioré incroyablement les services de recherche et de sauve-
tage à Saint-Jean et au large des côtes et que nous les avons
dotés d'un deuxième patrouilleur à voilure fixe et de deux
avions à long rayon d'action du ministère de la Défense natio-
nale. Je n'ai pas le temps d'énumérer tous les moyens que nous
avons réunis pour améliorer les services de recherche et de
sauvetage qui doivent être assurés à cause de l'exploitation de
nos ressources sous-marines. Et ils voudraient que nous adop-
tions une résolution qui nous accuse d'indifférence et de négli-
gence. Pourquoi le ferions-nous quand on songe à toutes les
mesures que nous avons prises?

Il y a le nouveau Programme Défi 1985. Il est exact que
Terre-Neuve éprouve un problème de chômage, mais les habi-
tants de cette province savent bien que ce ne sont pas les néo-
démocrates qui vont le régler. Les députés néo-démocrates
peuvent toujours leur manifester de la symptahie et de l'intérêt
quand ils vont les voir, mais les Terre-Neuviens savent bien
qu'ils ne pourront jamais rien faire à ce sujet. Nous avons mis
sur pied le Programme Défi 1985 qui va donner aux étudiants
non seulement un emploi d'été, mais aussi leur permettre
d'acquérir l'expérience nécessaire pour occuper un emploi le
restant de leur vie, un programme qui leur permettra de déve-
lopper leurs aptitudes et de recevoir une formation. Nous pra-
tiquons une politique prévoyante, non pas le genre de politique
de courte vue infecte que les députés d'en face ont suivie pen-
dant les vingt années qu'ils ont passées an pouvoir. Ce n'est ni
de l'indifférence ni de la négligence, mais de l'intérêt pour les
adultes et pour les jeunes que nous démontrons. Nous agissons,
contrairement aux freluquets d'en face qui n'ont rien fait pour
combattre le chômage.

A Goose Bay, le district que représente le député, nous pré-
parons certaines mesure. Nous sauverons Goose Bay. Nous
allons redonner du dynanisme à cette localité. L'installation du
système d'alerte dans le Nord va raviver l'économie de Goose
Bay et de tout le Labrador. Les dépenses militaires dans le
secteur vont augmenter en flèche au Labrador. Le parti du
député s'oppose, farouchement à ce projet. Une bonne taloche
sur le ciboulot, voilà ce que devrait être la guerre des étoiles
pour le député assis aux premières banquettes, le député de
Winnipeg-Fort Garry (M. Axworthy). Il en verrait alors des
étoiles! Il en verra, des étoiles. Le député s'oppose à toutes les
mesures pour favoriser l'expansion du Labrador et l'aménage-
ment de la base aérienne à Goose Bay. Il reste là sans rien dire
et laisse ses collègues s'y opposer. Ils s'opposent à l'implanta-
tion des trois postes de radar à longue portée sur la côte du
Labrador, dans la région de la péninsule de Baffin ainsi que
dans une autre région qui fera partie de ce réseau. Au cours
des quelques prochaines années, on dépensera 395 millions de
dollars au Labrador et dans la péninsule de Baffin. Je n'ai pas
le temps de donner des précisions, mais d'autres projets sont
envisagés dans la région de Goose Bay.
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